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vistes] prétendent devoir gagner autant
que les plâtriers et les maçons qui, eux,
reçoivent 36 à 40. cents de l'heure." c

Rst-ce à dire que les charpentiers qui
se sont déjà mis en grève pour obtenir
22 1-2 puis 25r. et qui viennent le quit-
ter les. chantiers pour avoir 30 cents, ne
recom.menmceron't pas bientôt pour être
payés 35 puis 40 cents.

L'avenir nous le dira,
La grève actuelle se produit à un mo-

ment où la construction est en pleine
actiivité. L'arrêt du travail chez les char-

pentiers-menuisiers, pour peu qu'il dure,
foreera d'autres corps de métier à chô-
mer et nous craignons que beaucoup de
ménages se ressentent l'hiver prochain
de la lutte actu.elle 'entre buvriers. et pa-
trons.

Espérons donc que les tra)vaux repreut
drons bientôt grâce à un accord.

LES VACANCES

-Partout, en ce moment, il n'est ques-
tdon que dle vacances, il n'y a pas que l es

col.lógiens qui en prennent.
Plus -la lutte pour l'e'xistenqce, pour la

réussite, pour le succès devient difficile,
plus aussi elle est ardente, absorbante
et épuisanite.

Nous vi-vons à la vapeur, à l'électricité

pour arriver plus shrement'et plus vite.4 ce jeu, beaucoup ne parcourent pas la
moitié (le leur carrière, ou s'ils arriveint
au but c'est pour succomber sans avoir
le temps. de jduir le leur triömphe.

Nous devè ns avoir plus de raison
et penser que notre bien le plus pré-
ei-eux, la vie, et notre trésor le plus réel,
la santé, ont besoin de.ménaeements.Lvz vous est arrivé d'examiner, dans
vos voyages en chemin de fer, 'la loco-
moLitve qui dlevait emporter votre train;
le nombre de ses organes vous a surpris
et vous n'avez pas été le\ moins du
monde étonné quand on vous a déclaré
que ces -p-issahft élgiÉls -étaient mis- au
repos et examinés attenti-vement après
un certain parcours.

Combien de marchands, combien
d'hommes d'affaires dont l'organisne
autrement compliqué que celui d'une Io-
comotive; avec leurs organes autrement
nontbreux et délicats que ceux d'un en-
gin, ne songent pas à s'arrêter de ten.ps
à autre pour réparer les avaries, l'usure
de leur santé.

Profit ez donc, maintenant qué la belle

pur de la campagne, pour vous y délas--
ser des affaires, vous reposer l'esprit
aussi bien que le corps.

Déplacez-vous,' voy&hez; un change-'
ment d'air et de lieu vous sera salutaire
et vous reprendrez ensuite le travail
av'ec plus dé joie, plus d'entrain, plus de
force et plus de succès.

LA PRODUCTION DU MICA EN 1904

'Le rapport annuel du " Undted States
Geological Survey " sur la production du-
Mica* aux Etats-Unis, eA 1904, indique
une augmentation en quantsté, mais une
diinution en valeur, due à l'utilisation
plus grande de produits de qualité infé-
rieure. Autrefois, le mica coupé en
feuilles, de grandeurs variées, était em-
ployé principalement et presque unique-
ment pour les. poêles; les plus petites
grandeu.rs et tous les morceaux très pe-
tits obtener dans les opérations des mi-
nes et du cou.page des feuilles étaient
rejetés. Toutefois maintenant, il se pro-
duit une très grande demande de mica
pour les appareils électrdq·ues, et ceci
a eu pour résultait l'utilisation d'une
grande 'quantité de petits morceaux de
miea qui étaient re.etés mais qui, plus
tard, furent utilisés, après avoir été
broyés; comme débris de mica. Ces
'morceaux sont maintenant coupés, au
imoyen de machines, en petits disques
icirculaires [1 p. de diamètre] et en piè-
'ces rectangulaires il x 2 pes.] dont on
ýse sert pour isoler les appareils électri-
sques. On emploie aussi pour les appa-
.reils électriques des feuilles* dé mica
plus grand-es; mais on.a trouvé que l'on
-peut construire de graudes feuilles au
moyen de feuilles plus peti.tes, avec des
résubtats ausisi satisfaisants que. ceux
que don.ne une grande feuille d'un- seul
morceau et avec moins de dépense.

Le mica broyé, qui est divisé en gran-
deurs et en parties différentes, est main-
tenant employé pour un grand nor-bre
de buts. Les qualités les plus iniférieu-
res sont utilisées dans la manufacture
les matériaux à l'épreuve du feu, prin-

cipalement la peinture,, et-pour recou-
vrir les tuyaux à vapeur, les chaudières,
etc., afin d'empêcher la radiation de la
chaleur. Dans la fabrication des matiè-
res lubrifiantes, le mica doit être broyé,
encore beaucoup plus -fin et le produit du
grain -le plus fin est employé dans la ma-
nufacture d'e certaines espèces de pa-
piers de tenture, pour la décoration des
appartements et aussi dans- la manufac-
ture de peintures, \

La quantité totale dé mica en feuilles
produite aux Etats-Unis, en. 1904, a été
de 668,3-58, lbs. évaluées à $109,4(Ik00, ce
qui, représente une augmentation de 48,-
758 l'bs. en qu tité, mais une diminu-
tion de $8,626.00 en valeur comparée à
la production en 1903 qui êtait de 619,600
libs. évaluées à $118,~088. 00, Ta. r
ailuje de a prdution du milcaen

feuilfes pour les années 1901 et 1902, mon
tre qu'elle a été .respectivement de
406,283, 360,060 et 373,266 lbs. La pro-
duction d'es dibris de mica, en 1904, s'est
élevée à 1096 petites tonnes évaluées à
$1Q864.0t -contre 695 -petites 4ennes éva-
luées à 6460.00 en 1903. Toutefois,
pendant l'année 1903, on rapporte que

964 petitep tonnes évailuées à $18,680.00
ont été vendues en blocs non dégrossis.
C'eci a probablement fait au moins 800
tonnes de débris de 'nica de telle sorte
gWe la production actu'elle des débnds de
mica en 1903 a été plus grande que celle
de 1904.

Sur 11a production de 1904, 610,121 l'bs.
dé mica en feuilles évaluées à $100,724.00
et 200 petites tonnes de débris de mica
évaluées à $2,000.00 ont été produites
dans la Caroline du Nord. Ceci repré-
sente p9us des 9/10 de la producton to-
tale des Etats-Unis.ei 1904. Les autres
Etats qui contribuèrent à la production,
.en 1904, sont par ordre d'importance; 'lé
New Hampshire, le Colorado, le Nou-
veautMexiique, la Californie, la Géorgie,
le Dakota Sud, l'Idaho et le Qonnecticut.

Lorsqu''on co-mpare les chiffres de la
production avec ceux des importations,-
on voit que, dans ces dernières années,
les importations dirt été plusieurs fois
plus grandes que la production domesti-
que. Ceci est dû partiellement à ce que
le mica provenant du Canada et des
Indes, qui peut entrer aux Etas-Unis avec,
une évaluation basse, a une .tendànce à
diminuer la production du .mica-des
,Etats-Unis. La valeur-des importations
.dè•mica pendant les 5. dernières années
.est la suivante: En 1900, $319,'660.00; en
.190i, $335,054.00; en 1902, $466,832.00;
en 1903, $317,969.00; en 1904, $263,714.00.

[Th'e Iron Age].

Rapport de brevets

'M!M. Fetherstonhaugh & Co., Sollici-
teurs de patentes, bâtssé Canada Life
rapportent que les patentes Canadiennes
suivantes ont été accordées cette se-
mfine:

No 93,402 - B. C. Longard, Halifax,
N. E. Clé anglaise [wrench].

No 93,419-J. H. K. M'cCollum, To-
ronto. Machine à tu-'bine hydraulique.

No 93,426 -C. Clarke, Toronto. Ap-
pareil pour ramaisser la poussière.

No 93,447-A. S. Milne, Leaksdale,
Ont. Véhicule à renversement.

No 93,452 - J. H. Stone, Toronto.
Poêle à pétrole pour chauffage et cui-
sine.

No 93,454-The Wrn. Buck Stove Co.,
'Brantford. Fours de pfêJes de cuisine
et de fourneaux.

No 93,460-E. M. L. Evans, Toronto.
Poteau de corde à linge.

No 93,462-A. C. Kin'yinger, Toronto,
Garde crotte..

GNo 93470 - B. E. Beichtel, Waterloo,
Ont. Appareil pour découper les blocs
de brique ou les tuiles.

No 93,472-W. J. Clokey,, Toronto.
Lien pour grain. .*No 93,498 - O. Glatt, Toronto. Méca-

No 93,518 - A. M. usI , Preston, Ont.
Pieux pour bétail.

M. L. C. de Tonnancour, marchand-
taille11r, 1599 rue Notre-Dame, Montréal,
a un splendide assortiment de tweeds et
flanelles légères pour costumles d'été.
Lei>s hoiaxns -U'2ffairps qui con.nagissen.t
le chemin de la maison L. C. de Tonuan------
cour, savent combien cette Maison s'at-

-tache à bien servir sa clientèle..


